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Les pays d’intervention 

 

HaïtiHaïtiHaïtiHaïti    

ÉthiopieÉthiopieÉthiopieÉthiopie    

MalawiMalawiMalawiMalawi    

MozambiqueMozambiqueMozambiqueMozambique    
MadagascarMadagascarMadagascarMadagascar    

IndeIndeIndeInde    

PhilippinesPhilippinesPhilippinesPhilippines    
Sierra LeoneSierra LeoneSierra LeoneSierra Leone    



Créée en 1980, l’association Inter Aide est une organisation à but non lucratif spécialisée dans la réalisation de 
programmes de développement, qui vise à ouvrir aux plus démunis un accès  au développement. Nos programmes 
s’adressent aux plus défavorisés et répondent à des besoins vitaux précis. L’objectif de ces actions, menées sur le long 
terme, est avant tout de renforcer les capacités des populations les plus défavorisées à améliorer par elles-mêmes 
leurs conditions de vie. 

Inter Aide mène à ce jour une soixantaine de programmes répartis sur 8 pays :  
     - en Amérique Latine : Haïti  
     - en Afrique : Éthiopie, Malawi, Madagascar, Mozambique et Sierra Leone 
     - en Asie : Inde et Philippines 

Nos programmes, définis à partir des besoins des familles les plus pauvres, sont de plusieurs types : 

EN ZONE RURALE :  accès à l’eau potable, hygiène et assainissement,  développement agricole, santé des jeunes,  santé 
communautaire, prévention du sida, lutte contre la tuberculose et la malnutrition, appui à la scolarisation primaire. 

EN ZONE URBAINE : accès à l’emploi (formation professionnelle, micro-crédit), éducation (pré-scolarisation et prévention 
de l’échec scolaire), lutte contre la tuberculose, éveil de la petite enfance, accompagnement des familles les plus pau-
vres 

Inter Aide ne fait pas de campagne de collecte de fonds auprès du grand public, mais soumet chaque pro-
gramme au financement d’un ou plusieurs organismes déterminés. Ainsi, toute subvention obtenue est affectée à un 
programme précis. Lorsque des dons privés sont versés spontanément, ils sont également affectés de manière précise 
suivant les besoins les plus urgents aux actions sur le terrain. 

Les grands principes d’action : 

• Être exclusivement spécialisé dans la réalisation concrète de projets de développement 
• Toujours chercher à toucher les familles les plus démunies 
• Tout faire pour que les communautés bénéficiaires deviennent acteurs de leur propre développement, en soute-

nant leur participation et en les formant à la reprise des réalisations 
• Agir dans une neutralité politique et confessionnelle absolue et dans le respect des convictions des familles 
• Privilégier une approche professionnelle et non idéologique des solutions à proposer aux familles en difficulté 
• Définir des projets à la suite d’une analyse très soigneuse des besoins et mettre des professionnels de haut 

niveau (médecins, agronomes, hydrauliciens, gestionnaires) à la disposition des communautés et partenaires 
locaux. 

• Accorder une place prépondérante au soutien et à la création d’activités productives, conscient que des 
interventions exclusivement sanitaires et sociales, bien qu’indispensables, ne sont pas suffisantes pour que les 
familles puissent assurer leur autonomie. 

 

 

INTER AIDE a été reconnue « Association de Bienfaisance » par la Préfecture des Yvelines en 1991. 
  

A ce titre, elle est habilitée à recevoir des dons et legs ouvrant droit à  
des réductions fiscales. 

 
66 % des versements sont déductibles de l’impôt à hauteur de :  

20 % du revenu imposable pour les particuliers,   
5 0/00 du chiffre d’affaires pour les entreprises 

 

L’accès au développement... 
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Le développement est partout le produit d’un ensemble d’initiatives diverses provenant de 
la population, des gouvernements ou de la société civile, que ce soit dans le domaine social 
ou économique. 

Toutefois, de nombreuses communautés, parce qu’elles sont isolées dans des régions extrê-
mement déshéritées ou dans des bidonvilles, n’auront pas accès au développement sans un 
appui extérieur. 

Toutes nos actions visent donc à ouvrir aux plus démunis un accès au développe-
ment. 

Chacun des programmes répond à des besoins vitaux précis. Au-delà de la réponse à ces 
besoins, notre objectif est de susciter chez les bénéficiaires le désir et la capacité de 
se prendre en charge eux-mêmes. 

Ainsi, avec la création d’emplois dans les bidonvilles, le but recherché est que les bénéficiai-
res développent une activité productive de qualité accédant ainsi à un revenu régulier qui 
leur permette de constituer de l'épargne et de préparer leur avenir.  

Lors de la construction de puits ou d’adductions, l’objectif est de motiver les populations à 
s’organiser pour maintenir ces installations et améliorer durablement l’hygiène et l’assainisse-
ment au sein de leur communauté. 

Cette ambition a ses exigences et la première est de prendre tout le temps nécessaire, c’est-
à-dire de rester sur la même zone afin de mettre en place des structures locales qui vont 
prolonger l’action jusqu’à ce que les habitants se soient complètement approprié les apports 
du programme. S’il est vrai que la quasi-totalité de nos programmes a déjà donné des résul-
tats techniques à la hauteur de nos espérances, bon nombre d’entre eux auront encore be-
soin de quelques années de présence pour donner tous les résultats escomptés, tant sur le 
plan humain qu’en termes de capacité de la population à maintenir, reproduire et améliorer 
ces actions. 

 

Par ailleurs, la réplication des mêmes actions et leur concentration sur quelques pays et 
régions semblent être des facteurs importants de leur succès. 

Lorsque l’on connaît bien une région, que l’on commence à bien comprendre les besoins de  
ses habitants, qu’une méthode a été progressivement et finement adaptée au contexte local 
par les équipes et donne ses meilleurs résultats, (par exemple pour la lutte contre la tuber-
culose en Ethiopie ou en Inde, telle forme de création d’emplois aux Philippines et à Mada-
gascar, système d’adduction d’eau dans les montagnes haïtiennes, à Madagascar ou au Ma-
lawi), pourquoi ne pas approfondir et améliorer ces actions, pour un nombre tou-
jours plus grand de bénéficiaires ? 

A terme, l’action entreprise ne se limite pas à améliorer concrètement une situation bien 
précise, mais à stimuler l’ensemble des acteurs concernés. D’opérateurs, nous devenons 
catalyseurs des ressources locales. 

 

L’accès au développement 
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Notre objectif : favoriser 
l’accès des plus démunis 
au développement en 
renforçant leur capacité 
à améliorer leurs 
conditions de vie par 
eux-mêmes  

Suivi individuel d’une famille ayant 

un enfant malnutri -Malawi 

Jeu de l’oie, projet de lutte 

contre le paludisme           

Madagascar 



Partenaires 

En Inde : 
 

• Maharashtra Janavikas Kendra (Bombay) 

• Ashtvinayak Sanskrutik Sanshta (Bombay) 

• Apnalaya (Bombay) 

• Alert India (New Bombay) 

• Path (Bombay) 

• Doorstep (Bombay) 

• Navnirman (Bombay) 

• Annapurna Mumbai 

• KGST (Bombay) 

• Sneh Deep (Pune) 

• Annapurna Mahila Mandal (Pune) 

• Parvarti (Pune) 

• Vikas Yuva Shantsa (Pune) 

• Swabhimaan 

• UCITC 

• Uplift India Association 

• Revised National TB Control Programme (Bombay) 

Inter Aide n’agit jamais seul : chaque programme est réalisé avec les communautés 
avec lesquelles l’action est mise en œuvre, avec des partenaires locaux existants, ou 
dont nous avons soutenu la création,  en coordination avec les pouvoirs publics locaux. 

Les équipes locales et partenaires sont pour la plupart issus des zones d’intervention 
particulièrement démunies (bidonvilles, régions rurales isolées…). 

Les bénéficiaires directs des programmes participent systématiquement à des forma-
tions adaptées, pour acquérir les techniques nécessaires à la mise en place et au suivi 
des projets (entretien des points d’eau, techniques agricoles, moyens de prévention en 
santé, micro-entreprises, etc.) mais aussi pour contribuer au renforcement de 
leurs capacités opérationnelles et organisationnelles : initiative, organisation de 
groupe, prise de décision, gestion des projets.  

Certains projets ont été totalement repris par ces partenaires, qui poursuivent désor-
mais indépendamment les activités. D’autres sont en cours de passation. Notre ambi-
tion est de permettre aux partenaires locaux de se professionnaliser dans leur domaine 
de compétence et de les soutenir dans la recherche de moyens financiers pour initier 
eux-mêmes des projets similaires.   

En Haïti : 
• Concert-Action 

• ACDED 

• OKPK 

• Hôpital Albert Schweitzer à Deschapelle (Cahos) 

• Unités Communales de Santé 

• Ministère de la Santé Publique et de la Population 

• Associations de planteurs de café : APPK, APCK, APKM 
 
Au Malawi : 
• Ministère de la Santé :  
District Health Office de Lilongwe et Zomba 

• Water Departement (Service National de l’eau potable) 

• Subassudo 

• BASEDA 

• Dombolo 
 

A Madagascar : 
• Circonscription scolaire de Manakara 

• OSIS 

• CEFOR 

• Koloaina 

• Vahatra 
 
En Ethiopie : 
• RCDBA 

• Ministère de la Santé 

• Autres Ministères et autorités régionales 

 

  Aux Philippines : 
• UPLiFT à Manille 

• SPACE à Manille 

• Bidlisiw à Cebu 

• Enfance à Cebu 

 

Au Mozambique : 
• AMASI 

• ORAM 

  
 

La création et le 
soutien de structures 
locales sont un élément 
essentiel de l’accès au 
développement 
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Partenaire indien en visite à domicile des 

familles vivant en bidonville 



SECTEUR CARAIBES  

 HAITI : Inter Aide y est présente depuis 1983.  

12 programmes sont en cours en zone rurale : 

Région des Cahos (centre du pays) : 9 programmes 

 
- Santé communautaire dans les communes de Médor et de Pérodin  

- Soutien aux coopératives locales pour la récolte et la commercialisation équitable du café sur 
les segments de marché haut de gamme vendu sous le nom de « Haïtien blue » 

- Renforcement d’une structure locale d’appui aux communautés rurales (OKPK) 

- Avec  OKPK, appui aux écoles et formation des maîtres dans le Bas Cahos et dans les com-
munes de Chenot, Médor et Pérodin  

-Programme d’accès à l’eau, l’hygiène et l’assainissement. 

 

Région de Boucan Carré :  

- Programme d’appui aux écoles communautaires  

- Programme d’accès à l’eau, l’hygiène et l’assainissement. 

Programme transversal de formation de compétences de terrain  
      

� Au total, environ 57 000 bénéficiaires directs par an 
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Formation des maîtres 
au centre de formation 

d’OKPK, à Sterlen 

Les écoles de Mawouj et Doda  

Usine de traitement  de Fonble 
(Pérodin) 

Lavage du café après      
dépulpage 

Suivi d’un jardin caféier par le 
comité de planteurs de Koryon 

La chaîne des Cahos  



MALAWI :  
 

Inter Aide est présente au Malawi depuis 1991, avec trois axes principaux d’intervention :  
Santé des jeunes/prévention du Sida, santé communautaire et nutrition;  
Accès à l’eau potable, hygiène et assainissement;  
Agriculture et sécurité alimentaire. 
 
16 projets sont menés actuellement en zone rurale sur les districts de Lilongwe, Zomba et 
Mulanje au bénéfice d’une population de 825 000 habitants 
 
- Programme de lutte contre les principales causes de la mortalité infantile :  
21 500 bénéficiaires directs par an 
 
- Programme de prévention du SIDA : 29 000 bénéficiaires directs par an 
 
- Programme de développement agricole :  39 500 bénéficiaires directs par an 
 
- Accès à l’eau potable, hygiène et assainissement, et Systèmes de maintenance : 

 � Au total, environ 97 000 bénéficiaires directs par an 
 

 

SECTEUR MALAWI-MOZAMBIQUE 
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MOZAMBIQUE :  

- Programme d’accès à l’eau potable, hygiène et à l’assainissement :       
16 200 bénéficiaires directs par an 
 
- Programme de prévention et de lutte contre le paludisme :                      
5 000 bénéficiaires directs par an 
 

� Au total, environ 21 200 bénéficiaires directs par an. 

Formations à l’hygiène et à l’assainissement avec une attention toute particulière sur le lavage des mains 

Conseil individuel d’une maman  

pendant une clinique de nutrition 

Les puits, réalisés dans des zones rurales sèches et     peu-
plées répondent à des besoins immenses 

 

Formation à l’hygiène et à       
l’assainissement 

Formation sur le paludisme 



ÉTHIOPIE :  
Les premières actions de développement d’Inter Aide dans le Wolayta ont été initiées en 1987.  

Aujourd’hui, 9 projets sont opérationnels en zone rurale : 

 
- Accès à l'eau dans le Wolayta et le Dawro Konta  

- Appui au programme national de lutte contre la tuberculose dans le Wolayta et le Dawro  

- Santé reproductive et prévention du sida dans le Wolayta  

- Agriculture dans le Wolayta et le Dawro  
 

     � Au total, environ 70 000 bénéficiaires directs par an. 

MADAGASCAR :  

Depuis 1994, Inter Aide mène des actions de développement en zone rurale.  9 projets sont 
actuellement en cours : 

 - Eau & Assainissement à Manakara et à Fenerive / Vavatenina  

- Vulgarisation agricole à Fenerive / Vavatenina  

- Réhabilitation de périmètres irrigués à Manakara 

- Appui à la scolarisation primaire à Manakara et à Farafangana  

- Lutte contre la mortalité infantile dans la région de Manakara et Farafangana 

- Programme UADEL : appuie 37 communes rurales pour l’organisation d’investissement en in-
frastructures sociales. 

 

     � Au total, environ 65 000 bénéficiaires directs par an. 

SECTEUR « AFRIMAD » 
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SIERRA LEONE ::::    

Deux programmes ont été lancés en 2007 : 

- Un programme hydraulique qui se concentre sur la construction et la réhabilitation de 
puits ainsi que la promotion de mesures d'hygiène de base 

- Un programme agricole qui appuie pour le moment 49 groupes sur la conservation des 
semences, la diversification et l'amélioration des techniques agricoles (aubergines, manioc, 
oignons, patates douces et okcra) et la promotion de techniques rizicoles améliorées.  

� Au total, environ 5 000 bénéficiaires directs par an. 

Réalisation de points d’eau.         Un système simple pour le  lavage des mains. 

Périmètres irrigués. 

Des villages très motivés . 



MADAGASCAR : Inter Aide est présente à Madagascar depuis 1994. 5 programmes sont     
actuellement en cours en milieu urbain :  

A Antananarivo :  

- Accès à l'emploi avec l'ONG malgache CEFOR : prêts productifs et formation profession-
nelle 

- Mutuelles de santé 

- Accompagnement familial avec l'ONG malgache KOLOAINA  
- Petite enfance et prévention de l’échec scolaire avec l’équipe locale d’OSIS 

A Antsirabé : 
- Accès à l'emploi et accompagnement social des familles avec l’équipe de Vahatra  

       � Au total, environ 60 000 bénéficiaires directs par an. 

PHILIPPINES : Inter Aide est présente aux Philippines depuis 1993.  5 programmes sont en 
cours : 

- EnFaNCE Foundation (Encourage Families in Need and Care for Education)  : Accompa-
gnement familial, formation à la gestion du budget familial et promotion de l’épargne dans des 
bidonvilles de Manille et Cébu. 

- STEPS apporte un appui aux Ongs philippines : FORGE, VINE, Bidlisiw, Share A Child Move-
ment Inc. (SACMI), Stop Abuse Minors Association, Inc (SAMA). Accompagnement familial, 
éveil de la petite enfance à Cebu  
- "Space" : Appui aux Organisations locales dans le domaine du microcrédit et de l’épargne 

     � Au total, environ 37 200 bénéficiaires directs par an. 

SECTEUR « ASITANA »  

 

INDE : Inter Aide est présente en Inde depuis 1983. 5 programmes sont en cours : 
 
A Mumbai (Bombay):  

- Éducation, accompagnement familial: Partenaires : Navnirman, Doorstep, Path, MJK, 
Alert India, Keshav Gore 

- Lutte contre la tuberculose : Partenaires : UCITC, Apnalaya, Alert india, Path, MJK,      
Navnirman, Mumbai Municipal Corporation, RNTCP 

- Accès à l'emploi (prêts productifs et formation professionnelle) Partenaires : Navnirman, 
Annapurna et Keshav Gore 

A Pune :  

- Éducation, santé et accompagnement familial sur 10 bidonvilles                              
Partenaires : Sneh deep, Annapurna, Vikas 

- Accès à l'emploi (prêts productifs et formation professionnelle) sur quatre quartiers de Pune 
(50 000 hab.) Partenaires : Annapurna, Parvati, Swabhiman,  

- Mutuelles de santé : Annapurna, Uplift India 

      � Au total, environ 136 500 bénéficiaires directs par an. 
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  Bidonvilles de la zone de Prem Nagar  à Bombay    Mutuelle de santé, et  prêts productifs 

  Accompagnement familial à 
Madagascar 

  Eveil de la petite enfance en 
Inde 

  Accompagnement familial 
aux Philippines 
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PRINCIPES GENERAUX : 

- Inter Aide ne fait pas de campagne de collecte de fonds auprès du grand public. 

- Chaque programme, défini par Inter Aide en coordination avec les partenaires locaux, est 
proposé au financement d’un ou plusieurs organismes. Ceux-ci reçoivent à intervalles régu-
liers des rapports d’exécution décrivant l’état d’avancement exact du projet. 

- Inter Aide impute directement au budget de chaque programme les frais administratifs et 
de suivi relatifs à sa réalisation. L’ensemble de ces frais ne dépasse pas 12 % des dépenses 
totales. 

- Inter Aide pratique la transparence comptable et tient une comptabilité analytique par pro-
jet à la disposition de ses bailleurs de fonds. 

Les comptes de l’association sont certifiés par un Commissaire aux Comptes (Ernst & Young). 

 

BUDGET : 

 

Inter Aide réalise une soixantaine de programmes volontairement concentrés sur un 
nombre restreint de pays pour un budget de plus de 7 millions d’euros. 

 

88% des fonds sont affectés directement aux actions de développement sur le 
terrain. 

 

EVOLUTION DES DEPENSES PAR NATURE en milliers d’euros 

 

LES FINANCEMENTS 

 
Inter Aide pratique 
la transparence 
comptable et tient 
une comptabilité 
analytique par projet 
à la disposition de 
ses bailleurs de 
fonds. 
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Développement agricole en Ethiopie 



 

Communication : 

 

Se concentrant avant tout sur la 
réalisation des programmes, Inter 
Aide ne fait pas de campagne de 
communication, et s’interdit toute 
publicité. Il arrive parfois que cer-
tains projets soient réalisés sous le 
nom de l’organisme financeur. 
L’association compte sur la 
seule qualité du travail réalisé 
pour assurer sa réputation. 

Cofinancements : 

Depuis 1981, Inter Aide a pu 
faire bénéficier ses program-
mes de cofinancements na-
tionaux ou internationaux. 
Cette formule permet de 
décupler l’effet levier des 
fonds  privés mobilisés, et 
donc de réaliser des projets 
de plus grande ampleur. In-
ter Aide assume la responsa-
bilité et la gestion de ces co-
financements. 

Ces fonds publics représen-
tent 50% du budget de l’as-
sociation. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Organismes publics cofinanceurs : 
 
♦ Agence de l’Eau Seine-Normandie 

(Nanterre) 
♦ Commission Européenne (Bruxelles) 
♦ Coopération belge (AGCD) 
♦ Coopération britannique (DFID) 
♦ ECHO (European Community Humanitarian 

Office) (Bruxelles) 
♦ FED (Fonds Européen de Développement) 

(Bruxelles) 
♦ Fédération Genevoise de Coopération 

(Genève) 
♦ Ministère Français des Affaires Etrangères 

(Paris) 
♦ PNUD (Genève & Port-au-Prince) 
♦ Secrétariat à l’Action Humanitaire (Paris) 
♦ Syndicat des Eaux d’Ile-de-France (Paris) 
♦ UNICEF (Paris, Port-au-Prince, Lilongwe et 

Antananarivo) 
♦ La Ville de Paris 
 
 

Financements obtenus localement : 
 
♦ Ambassades : 
 - du Japon (Malawi & Madagascar) 
 - du Canada (Philippines) 
 - de Grande-Bretagne (Madagascar) 

♦ Global Fund (Inde) 

Principaux Bailleurs de fonds nous ayant soutenu ces 10 dernières années 

Organismes privés : 
 
♦ Aide et Action (Paris) 
♦ Association de Solidarité Internationale (Paris) 
♦ Association du Père Ceyrac 
♦ Centre Français de Protection de l’Enfance (Paris) 
♦ Comité Français pour la Solidarité Internationale (Paris) 
♦ Entrepreneurs du Monde (Poitiers) 
♦ Fondation Alliances (Paris) 
♦ Fondation Demeter (Paris) 
♦ Fondation Ensemble (Paris) 
♦ Fondation de France (Paris) 
♦ Fondation d’Aide à l’Enfance - Tiers Monde (Genève) 
♦ Fondation Lord Michelham of Hellingly (Genève) 
♦ Fondation Oltramare (Genève) 
♦ Fondation Provictimis (Genève) 
♦ Fondation Veolia Environnement 
♦ Frères de nos Frères (Genève) 
♦ Les Amis de Sœur Emmanuelle (Paris) 
♦ Les Amis des Enfants du Monde (Paris) 
♦ L.E.D. « Service de Développement du Liechtenstein » (Vaduz) 
♦ Partage (Compiègne) 
♦ SOS Enfants sans Frontières (Paris) 
♦ Terre des Hommes Alsace (Strasbourg) 
♦ OSISA (Johannesburg) 
 

Entreprises : 
 
♦ Elitis (Toulouse) 
♦ Groupe SEB (Ecully) 
♦ Kaufman & Broad (Paris) 
♦ Musée Grévin (Paris) 
♦ S.L. Finances (Marcq-en-Baroeul) 
♦ Subrenat Expansion (Mouvaux) 
♦ Vivendi (Paris) 
♦ Le CE de Dassault Systèmes 
♦ Macif 
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Accès à l’eau potable en Ethiopie 



 

Organisations  

membres du  

réseau PRATIQUES 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

        PRATIQUES 

                                                  

Réseau d’échanges d’idées et de méthodes pour des actions 
de développement 

Inter Aide, Essor,  Initiative Développement, Entrepreneurs du Monde et 
Pro-Action Développement font partie d’un réseau d'échanges d'expé-
riences nommé "Pratiques" lancé en 1997. L'objectif est de contribuer à 
améliorer la qualité et l'impact des actions de développement menées sur le 
terrain par les équipes de réalisation des ONG membres de ce réseau et 
leurs partenaires au Sud en mettant en commun les expériences. 
 
Les échanges prennent différentes formes : 
 
• rédaction et diffusion de fiches techniques pratiques et de récits d'ex-

périence;  
 
• organisation de rencontres thématiques sur des sujets précis prépa-

rés à l'avance avec les participants;  
 
• visites de terrain ayant pour objet de recueillir ou de transférer des 

pratiques et méthodes ayant été testées et éprouvées dans des contex-
tes similaires. �  

 
• communication directe sur le site internet : 

http://www.interaide.org/pratiques, permettant de partager les expérien-
ces avec un cercle plus large d'opérateurs (30 000 visites par mois) 

 

 

Plateformes et réseaux : 
 
Inter Aide est membre partenaire de : 
 
• Coordination Sud, Plate Forme française des ONGs de solidarité internationale,  
 
• Concord, Plate-Forme Européenne des ONGs auprès de l’UE.  
 
• du F3E, le Fonds pour la promotion des Etudes préalables, Etudes transversales et Evaluations, 

chargé de promouvoir et cofinancer les études sur les projets de développement. Inter Aide a participé 
pendant quatre ans au bureau du F3E et au groupe de travail sur la capitalisation de l’expérience. 
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